
Des putschistes en réserve :
un avertissement pour tous les travailleurs

Dans une tribune parue dans un 
hebdomadaire d’extrême droite, une 
vingtaine de généraux à la retraite et plus 
d’un millier de militaires font planer la 
menace d’un putsch. 

À les entendre, le pays serait menacé par 
« l’antiracisme haineux », « l’islamisme » et 
« des hordes de banlieue ».

C’est une provocation 
d’une frange de l’extrême 
droite fascisante, mais 
c’est aussi, et surtout, un 
avertissement pour tous 
les travailleurs.

Les militaires et l’armée 
constituent la force 
organisée et disciplinée au 
service de l’ordre établi, 
c’est-à-dire au service 
de la domination de la 
grande bourgeoisie sur 
toute la société.

Ils ont été, dans le 
passé, le socle de toutes 
les dictatures, de l’Italie 
de Mussolini à l’Allemagne 
nazie en passant par 
l’Espagne de Franco ou le Portugal de 
Salazar. Il en va de même aujourd’hui. 

Derrière le jeu politicien, les élections 
et le paravent de la démocratie, il y a un 
appareil d’État armé, prêt à s’asseoir sur les 
institutions.

Dans cette période de crise sanitaire, 
économique et sociale, grosse de colère 
et de révoltes, la tribune de ces généraux 

rappelle à la classe capitaliste qu’elle a des 
chiens de garde prêts à mordre.

La gauche a demandé à Macron de 
condamner ces propos factieux. Mais 
Macron est du même côté de la barricade 
que ces généraux !

Pour lui, le danger vient d’abord 
des travailleurs, des 
pauvres, des opprimés 
qui pourraient ne plus 
accepter la situation 
qu’on leur impose. 

Quant à Le Pen, elle 
a chaleureusement salué 
la déclaration de ces 
apprentis factieux et les a 
appelés à la rejoindre !

Il nous faut prendre 
conscience du danger 
qui nous menace. La 
grande bourgeoisie sait 
ce qu’elle veut : elle 
continuera d’imposer 
son parasitisme malgré 
la crise et même si cela 
la conduit à faire reculer 
le monde du travail des 

décennies en arrière.
Cela doit nous convaincre que notre sort 

dépend de nous-mêmes. Il nous appartient 
de nous battre pour sauver nos droits 
élémentaires, à commencer par celui à 
l’existence.

Nous en avons la force en nous organisant 
collectivement sur la base de nos intérêts de 
classe.
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Le Premier mai n’est pas 
la Fête du Travail. C’est une 
journée de lutte. Lors de 
cette journée, il nous faut 
faire entendre nos intérêts.

Nous devons dénoncer les 
mauvais coups du gouver-
nement contre le monde du 
travail.

Nous devons aussi affir-
mer que le seul moyen d’en 
finir avec les inégalités est 
d’en finir avec le capitalisme.

Faisons entendre à cette 
occasion une voix commu-
niste, révolutionnaire, claire-
ment dans le camp des tra-
vailleurs !

Le matin :

Manifestation
11h

Départ place de
l’Hôtel-de-Ville

(à l’appel des syndicats 
CGT, FO, FSU, Solidaires)

L’après-midi :
Réunion sur invitation 

de Lutte ouvrière
16h

lieu à déterminer

(avec Joëlle Bastien et 
Thomas Rose, candidats aux 
élections régionales)

Premier mai, journée internationale de lutte des travailleurs : RDV aussi à Chaumont !



Des nouvelles du conseil municipal

La manière dont a été gérée l’épi-
démie est un révélateur de tous les 
dysfonctionnements et inégalités de 
la société.

D’un côté des mesures contrai-
gnantes pour la population, des sup-
pressions d’emplois et des baisses de 
revenus pour les classes populaires

De l’autre côté, aucune contrainte 
pour les groupes capitalistes, pour qui 
la pandémie a été une occasion de 
s’enrichir encore davantage.

L’humanité n’a pas d’avenir si elle 
laisse le pouvoir à cette classe sociale 
irresponsable qu’est la bourgeoisie.

Les listes Lutte ouvrière sont là 

pour affirmer que ce sont les travail-
leurs qui ont fait face, qui produisent 
tout, qui seraient bien plus efficaces 
que ces capitalistes et leurs serviteurs 
politiques pour diriger et réorganiser 

la société en fonction du besoin du 
plus grand nombre.

C’est ce que Lutte ouvrière affir-
mera en présentant des listes dans 
toutes les régions.

Dans la région Grand-Est, la liste 
sera conduite par Louise Fève, chemi-
note ; la section départementale de la 
liste sera conduite par Joëlle Bastien, 
ouvrière.

Joëlle viendra nous rendre visite à 
l’occasion du Premier mai avec Tho-
mas Rose, candidat dans la Marne.

Le rendez-vous sera à 16h : le 
lieu sera déterminé au dernier 
moment.

Élections régionales : des listes Lutte ouvrière pour faire entendre le camp des travailleurs

Vidéo-surveillance : surveillons les policiers et les patrons !

« La vidéo-surveillance n’a jamais 
fait la preuve de son efficacité pour 
prévenir la violence, car la violence 
générale dans la société dépend de 
la situation sociale. Si elle augmente 
aujourd’hui, la principale cause est 
l’aggravation de la crise économique.

Cela constitue en revanche un 
marché public intéressant pour 
quelques industriels du secteur, que 
vous aidez ainsi à réaliser des profits.

Il n’y a qu’un domaine dans lequel 
la publication d’images a pu être dé-

cisive, c’est pour montrer et lutter 
contre les violences policières. Mais 
ces images, le gouvernement, soute-
nu par votre parti, M. Alonso, a cher-
ché à les interdire en faisant passer la 
Loi dite Sécurité Globale.

La vidéo-surveillance, il y en aurait 
bien besoin aussi dans les conseils 
d’administration des grands groupes 
qui décident des licenciements, car 
cette violence-là est toujours impunie 
et est à l’orignie de l’aggravation de la 
situation sociale. »

Reconstruction des écoles Prévert et Pillon : 
oui à la reconstruction, non au regroupement

« Je suis pour reconstruire une 
école, et pour déposer des demandes 
de subventions. Je vais donc voter 
pour, mais avec des réserves, car je 
pense que regrouper deux écoles est 
une décision néfaste.

On acterait le passage de 11 
classes d’élémentaires à 9 et sans 
doute moins dans un avenir proche. 
Les suppressions de classes seraient 
facilitées à l’avenir, par le regrou-
pement des élèves dans moins de 
classes.

Regrouper les élèves sur une 
même école aura tendance à aug-
menter le nombre d’élèves par classe 
même si le nombre total d’élèves 

continue de baisser.
Et s’il augmentait à nouveau, 

prévoir jusqu’à 350 élèves dans une 
seule école, c’est préparer à devoir 
gérer avec les moyens du primaire les 
problèmes que pose la gestion d’un 
collège.

Cela va dans le sens de faire des 
économies en moyens humains, 
même si on investit, à juste titre, dans 
des locaux et du matériel.

Cela aboutira mécaniquement à 
un taux d’encadrement plus faible 
des enfants, ce qui conduit à empirer 
le climat scolaire, donc les conditions 
de travail des personnels et les condi-
tions d’étude des élèves. »

Lors de la séance du 24 avril, notre camarade Sylvain Demay est inter-
venu sur les points suivants (interventions en vidéo sur la page Facebook 
Lutte ouvrière Chaumont).

USA : condamnation de 
Derek Chauvin

Un point marqué contre la 
police raciste

Le 20 avril, Derek Chauvin, le 
policier blanc qui a tué de Georges 
Floyd, a été déclaré coupable de 
meurtre. 

Le 25 mai 2020, à Minneapo-
lis, George Floyd était étranglé en 
pleine rue par le genou de ce poli-
cier raciste et hargneux.

La scène de son agonie a fait le 
tour du monde et provoqué aux 
États-Unis les plus grandes mani-
festations que le pays ait connues 
depuis les années 1970.

Craignant visiblement l’explo-
sion sociale que pourrait susciter 
l’image d’un procès bâclé, l’État 
américain a changé de posture. 
Le président Biden a ainsi affirmé 
son soutien à la famille de Georges 
Floyd. Plusieurs responsables de 
la police ont dénoncé à la barre le 
comportement de Chauvin.

Plus de 1 000 personnes sont 
tuées chaque année par des poli-
ciers, la grande majorité étant de 
jeunes Noirs. 1  % des policiers en 
cause sont poursuivis et moins de 
1 % d’entre eux sont condamnés.

Chauvin est donc loin d’être 
seul, l’État et la société américaine 
sont gangrenés par le racisme de-
puis l’époque de l’esclavage. 

On peut se réjouir de voir un 
policier raciste condamné. Mais 
pour voir l’humanité purgée du ra-
cisme et de la barbarie, c’est tout 
le système qu’il faudra changer.


